A R R E s T 


DE  LA  COUR 

DU  PARL  EMENT, 

Qui  fupprime  un  Imprimé , ayant  pour  titre  : 
Réponfe  du  Comtç  de  Lally-Tolendaî,  &ç.  comme 
contraire  aux  Réglemens  de  la  Librairie. 

EXTRAIT  DES  REGISTRES  DU  PARLEMENT. 

■ i 
i. 

Du  fept  Août  mil  ftpt  cent  quatre-vingt-un  ’, 

E jour,  la  Cour,  les  Grand’Chambre  & Tour-’ 
nelle  affemblées , les  Gens  du  Roi  font  entrés  ; 
& , M®  Antoine-Louis  Séguier  , Avocat  dudit 
Seigneur  Roi  j portant  la  parole  , ont  dit  ; 

MESSIEURS, 

Il  nous  a été  remis  un  Imprimé,  ayant  pour  titre  : Réponfe 
du  Comte  de  Lally-T olendal  ^ au  dernier  Libelle  du  fleur  Duv-al 
dé Eprémenil  ^ Confeiller  en  la  Première  Chambre  des  Enquêtes 
du  Parlement  de  Paris , &c. 

Çet  imprimé  a été  diftribué  dans  le  public  avec  une  forte 


de  profufioîî , 6c  porte  néanmoins  tous  les  caractères  de  la 
cîandeftinité.  Il  eft  daté  de  1781  ; & nous  n’y  voyons  ni 
le  nom  de  l’Imprimeur,  ni  le  lieu  de  Fimpreffion.  Ce  feul 
défaut  fiiffit. pour. former  une  co.iKravemtiQn, aux  Règlement 
de  la  Librairie.  Mais  indépendamment  de  ce  motif,  notre 
miniftere  eft  encore  excité  par  la  nature  même  des  chofes 
que  cet  Imprimé  renferme. 

Il  eft  une  fage  modération , il  eft  une  décence  indifpen- 
fable  jufques  dans*  la  réclamation  la  plus,  naturelle  ; il  eft 
enfin  des  caraéferes  qu’on  doit  refpeéler,  lors  même  qu’on 
eft  forcé  de  combattre  la  perfonne  qui  en  eft  revêtue. 

Nous  Favouons  à regret,  nous  ne  trouvons  dans  cet  Ecrit 
ni  cette  modération,  ni  cette  décence,  ni  ce  refpeâ:  dûau 
caraâeie  du  Magiftrati  c’eft  un  tiffu  de  farçafmes  amers, 
de  plaifanteries  indécentes,  de  perfonnalités  outrageantes, 
nous  dirons  même  d’injures  auffi  graves  que  déplacées.  Il 
ne  nous  eft  pas  même  poffible  d’attribuer  cet  Ecrit  clandeftin 
à la  perforine  dont  il  porte  la  fignature  ; & , pour  en  éviter 
la  publicité.,  nous  nous  empreffons  d’en  requérir  la  fuppreft 
fton. 

C’eft  Fobjet  des  conclufioiis  par  écrit  que  nous  lailTons  à 
la  Cour  avec  ledit  Imprimé.  - 

Et  fe  font  les  Gens  du  Roi  retirés. 

Eux  retirés. 

Vu  FËcrit  iptitulé  % Réponfes  du  Comte  de  Lally-Tolendal , 
au  dernier  Libelle  du^eur  Durai  d' Epremenil , Conf ciller  en  la 
Première  Chambre  des  Enquêtes  du  Parlement  de  Paris^  &c, 
iyBi , commençant  par  ces  mots  : hier^  comme  je  rentrais  che:^ 
moi,  & finiflant  par  ceuxrci  : k jugement  que  la  Nation  en  a 
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déjà  porté;  figné  le  'Comte  de  Lally-Tolendal ; ledit  Imprimé, 
fuivi  d’un  Poft  - fcriptum , commençant  par  ces  mots  : dans 
rinjlant  ou  je  vais  faire  partir  ^ & finiffant  par  ceux-ci  i je  le 
dirai  en  une  fois  ; ledit  Ecrit  imprimé  fans  nom  dlmprimeur, 
ni  du  lieu  de  l’impreffiom  Conclufions  du  Procureur  Générai 
du  Roi.  Oui  le  rapport  de  M®  Lefebvre  d’Ammecourt^ 
Confeiller.  La  matière  mife  en  délibération. 

LA  COUR  ordonne  que  ledit  Ecrit  fera  fupprimé , 
comme  ayant  été  imprimé  en  contravention  aux  Réglemens 
de  la  Librairie  ^5  enjoint  à tous  ceux  qui  en  ont  des  exem- 
plaires de  les  apporter  au  Greffe  de  la  Cour  , pour  y être 
pareilleme*nt  fupprimés  t fait  défenfes  à tous  Imprimeurs , 
Libraires  , Colporteurs  & autres , de  Fimprimer , vendre , 
débiter , ou  autrement  diftribuer , fous  telle  peine  qu’il 
appartiendra.  Ordonne  que  le  préfent  Arrêt  fera  imprimé , 
publié  & affiché  par-tout  où  befoin  fera.  Fait  en  Parle- 
ment le  fept  Août  mil  fept  cent  quatre-vingt-un.  Colla- 
tionné L U T T O N. 


Signé  DU  FRANC. 


» ■ 

A PA  RIS , chez  P.  G.  S i m o n , Imprimeur  du  Parlement , 
rue  Mignon  S oint’ André- des^  Arcs  * rjSr. 
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